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F. Que vous reste-il Avares,

)e cet argent, de cet or,

it de tous ces meubles rares,

lui faisoient votre
trésor. ? Uites^nous, «c,

D. Hélas ! dans cettafournaise,

rous nos biens sont fondus,

Mous avant mis à notre aisé,
. „ ^

.

Ils nouS ont en^n perdus. HelasI&c,

V, Racontcz^nous inipudiques,

es douleurs que vous sentez,

"ur tous vos plaisirs lubriques,

rvos sales voluptés. Dites nous, &p.

D. Ah î pour des plaisirs infâmes,

Pour des pW nrs d'un moment,

m faut au milieu des flaiMaes,

rBruier éternellement. Helas!,&c.

I F. O ! pauvres âmes en proie,

Iakx yeuy que ^e sel aigrit,

I D, Pour ijin agréable songe,

loui n'a d\ir« qu^m moment,

lunveréterrfel nousronge,

lE?nouâdçchvre au dedans. H^las î Çc.

I K» Et vous mondains poiv vos danses,

Ipour vos criminels plaisirs,

IPourvosjeux et vos dépenses,

lErvosi^imesdésirs. Ùiies nous, &c.

D Maudit» soient tous nos délices,

os'dansès, festins et jeux,

lui sont cause des supplices,
^

lue nous souffrons en ces feux. Heias
.

«c

V. Vous qui dans les compagnies,

»ar vos discours médisans, <

D O Dieu 1 que les médisances,

)inVon8efaittantd'honijeur^

^ABsent d'extrêmes souffrances, ^^^^^^ ^ ^^
''-"

ce lUtt rempli d iiorfêiifi. **>«•»= -
"-
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